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Service sanitaire

Le Service de la Croix-Rouge

Passe - Present - Avenir
Le Service de la Croix-Rouge, dont la creation est due ä l'initiative de femmes et qui est dirige par des

femmes, fete en 2003 ses cent ans d'existence. A l'avenir, il continuera ä jouer un role important

meme si la globalisation implique que l'on repense les structures et les competences, egalement celle5

du Service de la Croix-Rouge, qui sera un partenaire ä part entiere dans l'Armee XXI. L'intervention en

cas de catastrophe sera certainement une de ses activites essentielles.

Le 6 octobre 1903, le Parlement

jette les bases du Service
de la Croix-Rouge, dans ce qui
est alors le tout nouveau Palais
federal. La Croix-Rouge suisse
avait ete chargee de mettre ä la

disposition du Service sanitaire
de l'armee du personnel
specialise pour soigner blesses et
malades lors d'evenements
extraordinaires. notamment les cas
de guerre ou de crise. Depuis
lors. un grand nombre de femmes

pretent assistance dans ce
cadre ä des malades, des
soldats, des refugies, des personnes

ägees ou handicapees. en
Suisse. en Namibie. dans le
Sahara occidental. au Kosovo.

Retrospective

L'idee de creer le Service
Croix-Rouge remonte ä l'origine
de la Croix-Rouge elle-meme.
Elle est etroitement liee ä la
creation et au financement d'e'ta-
blissements et d'ecoles ayant
pour mission de former des
infirmieres.

1859.- Le 24 juin, un violent
combat fait rage ä proximite de
Solferino. clans le nord de l'ltalie.

laissant 40000 blesses sur
le champ de bataille. L' insuffisance

des soins medicaux
impressionne fortement un jeune

homme venu de Geneve pour
affaires. II s'appelle Henry Dunant.

1863.- La Croix-Rouge est fondee

ä l'initiative d'Henry
Dunant. en presence de trente-six
representants de seize pays. Dix
decisions sont adoptees et trois
souhaits exprimes:

¦ II convient de creer dans

chaque pays un «comite
national de secours aux
blesses». regroupant des volontaires

et des services
sanitaires auxquels est aecorde

un Statut de «neutralite» et
d'«inviolabilite'».

¦ Le meme Statut doit etre re¬

serve ä tous les blesses.

¦ L'embleme de protection et
de reconnaissance est une
croix rouge sur fond blanc.

La vision de Dunant est
devenue realite. l'organisation mondiale

de la Croix-Rouge est nee.

1864.- Une Conference
diplomatique, convoquee ä Geneve

par le Conseil federal. conclut
la premiere Convention qui a

pour but de proteger les blesses
dans les forces armees en
campagne. En 1868. l'application
sera egalement etendue aux
marins blesses et aux naufra-
ge's. Les dispositions les plus

importantes de cette Convention

en dix articles sont les
suivantes :

¦ Le personnel et le materie'

sanitaires ainsi que les
installations des services
sanitaires (hopitaux militaires-

postes de secours. etc.) sont

declares neutres.

¦ Les premiers secours et leS

soins doivent etre donnes au*

blesses et aux malades. sans

distinction de nationalite. &
race. de religion ou autre.

Les societes nationales de l*1

Croix-Rouge voient peu ä pel
le jour. repondant ainsi ä 1 u"

des objectifs d'Henry Dunant-

1866.-Avec l'aide du generaj
Dufour et du conseiller federa

Jakob Dubs. l'Association &
secours aux militaires suisse'

et ä leurs familles voit le j°L"
en Suisse. Elle a pour täche d

former des volontaires. p°1'

permettre au Service sanita.il
de l'armee d'etre soutenu Pa

des «infirmieres capables
e

qualifiees».

Bien que l'origine de 13

Croix-Rouge soit lie'e ä un

guerre. les populations civde

commencent ä sentir les bie11

faits de cette assistance. egal*5

ment en temps de paix. Des u1
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Service sanitaire

L|rmieres civiles de la Croix-
^°uge. des secouristes volon-
¦aires et des services organises
^e sauvetage sont ä l'ceuvre,
d6Jä ä la fin du XIXe siecle,
P°ur apporter une assistance aux
Personnes ägees, handicapees

Ll necessiteuses, soigner des
bl'esses et des malades lors d'epi-
aettiies ou de catastrophes.

1882.- L'Association de se-
j^urs devient la Societe centra-
e de la Croix- Rouge.

1893.- A la suite d'un postu-
a*' les autorites federales s'oc-
uPent pour la premiere fois de
a formation du personnel soi-

gnant.

1899.- Sous la direction du
Premier secretaire general de la

.r°ix-Rouge en Suisse, le mede-
Cln bernois Walter Sahli, la So-
'ete centrale suisse de la Croix-
°uge cree l'Institut Croix-Rouge

P°ur soins aux malades, l'ecole
,e soins infirmiers du Linden-
°i ä Berne. Cette ecole regoit
n soutien financier, mais est te-
'e de mettre du personnel soi-

§nant ä la disposition de l'ar-
ttiee

Saniser
en cas de conflit, et de s'or-

en temps de paix dejä.

J903.- L'experience a montre
^Ue la Croix-Rouge, la Confe-
Cter- • ¦

les

son

fatton et l'armee ont besoin

Fo,

unes des autres. C'est la rai-
J" Pour laquelle. des 1903, la
-^federation subventionne la

Les

vers

Nation en matiere de soins.
contributions federales sont
ees ä la Croix-Rouge, qui
chargee de les transmettre

x ecoles de formation recon-
g^s par la Confederation. En
^nange, la Croix-Rouge de-

ait mettre, en cas de mobili-
,'U|on, les deux tiers de s
Pers,

i ¦-¦ Ii
»,

son
onnel sanitaire ä la disposi

Des volontaires du SCR.

tion du Service sanitaire de

l'armee. Le 6 octobre 1903, dans le
Palais federal recemment construit,

le Parlement federal pose
donc Ia «premiere pierre» du
Service Croix-Rouge.

Le Service de la
Croix-Rouge est ne

Les premieres formations
Croix-Rouge ont ete mises sur
pied avant la Premiere Guerre
mondiale.

1914.- La Societe centrale de
la Croix-Rouge devient
l'actuelle Croix-Rouge suisse.

1914 - 1918.- 742 infirmieres
ceuvrent avec efficacite pendant
la Premiere Guerre mondiale,
69 d'entre elles perdent la vie

en luttant contre l'epidemie de

grippe espagnole de 1918. Les
24 detachements Croix-Rouge
ainsi qu'un certain nombre de

soignants et soignantes volontaires

sont places sous la hou-
lette du medecin-chef de la

Croix-Rouge, nomme par le
Conseil federal.

Pendant l'entre-deux-guerres,
les instances competentes ne
restent pas inactives. Elles
menent des discussions intenses,
prennent des decisions, qu'elles
ecartent ensuite, en ce qui
concerne la formation du personnel

soignant et l'obligation de
renforcer le Service sanitaire
de l'armee.

1939 - 1945.- Pendant la
Seconde Guerre mondiale, 11 000
femmes fournissent une aide
precieuse et desinteressee au
Service de la Croix-Rouge.
Nombre d'entre elles sont des
infirmieres astreintes au Service

de la Croix-Rouge, mais les
femmes inscrites ä titre de
volontaires sont egalement
nombreuses. En 1940, les formations
du Service de la Croix-Rouge
sont affectees au Service
complementaire feminin, cree ä

l'instigation du general Guisan.

1948.- Le Service de la
Croix-Rouge est separe du Service

comple'mentaire feminin.
1951.- En vertu d'un arrete

federal, la Croix-Rouge suisse
est de nouveau tenue de soute-
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Service sanitaire

nir le Service sanitaire de l'armee

par le biais de la publicite,
de la formation et de la mise ä

disposition de personnes
inscrites ä titre de volontaires.

1974.- L'adhesion obligatoire
du personnel soignant feminin

au Service cle la Croix-
Rouge est supprimee ä la suite
d'innombrables debats, menes
depuis 1903, au sein des Chambres

federales, des gouvernements

cantonaux et cle la

Croix-Rouge suisse. La question

est en effet de savoir si

l'on a le droit d'astreindre des

femmes ä un tel service en
Suisse. Des lors, l'adhesion au
Service de la Croix-Rouge
devient volontaire.

1983.- La participation ä trois
cours complementaires de deux
semaines chacun est declaree
obligatoire pour tous les membres

inscrits ä titre volontaire
au Service de la Croix-Rouge.

1986.- Le lei janvier 1986, le

Service de la Croix-Rouge et le
Service feminin de l'armee
perdent leur Statut de service
auxiliaire. Les membres de ces

deux services portent des lors
les memes insignes de grade
que leurs collegues masculins
de l'armee.

1997.- Le devoir d'information

sur le Service de la Croix-
Rouge est supprime du reglement

de reconnaissance des
ecoles de la sante publique
reconnues par la Croix-Rouge
suisse. Le recrutement de
personnel administratif est supprime.

1999.- Le 1er janvier 1999,

pour la premiere fois de son
existence presque centenaire, le
Service de la Croix-Rouge est

dirige par une femme, qui est

promue colonel SCR.

2000.- L'admission de
personnel «profane» au Service de

la Croix-Rouge est supprimee.
Seules des femmes au benefice
d'une formation dans les professions

de la sante sont admises.

Situation actuelle

Le Service de la Croix-Rouge
compte aujourd'hui environ
mille femmes, dont l'adminis-

<r% ,.ß' #

fa

•m ¦
¦'¦$

tration releve de l'Office da

Service de la Croix-Rouge. L11

plupart d'entre elles sont incof'

porees dans les compagnies
höpital SCR des divisions d'höpital

et dans les etats-majors da

Service sanitaire de l'armee'
Seules sont admises les feu1'

mes qui ont suivi une formation

dans les domaines medical,

paramedical, pharmaceU'
tique ou soignant, qui peuven'

repondre, par un apport compe'
tent, aux besoins des höpitau*
militaires.

Plusieurs membres du SCV-

ont trouve un emploi en qualite

d'enseignantes specialisees dans

les ecoles de recrues d'höpita'-
En transmettant avec compe'
tence leur experience profes'
sionnelle, elles fournissent une

contribution importante ä l'ame'

lioration de la formation des

soldats d'höpital. Les demandes,

par des institutions civil61'

et militaires. de specialistes is'

sues du Service de la Croi*'
Rouge ont augmente. II s'ag1

de soutenir la formation de

soldats dans le service de*

troupes, l'encadrement et

soutien medical destines
des enfants provenant de Te*

Yougoslavie dans le camp "
Swisscor, la formation de-

membres du contingent S\visS

coy pour leur intervention a

Kosovo, l'engagement dans

Swiss Raid Commando. une
manifestation sportive milita11

internationale.

Durant les cours du SRC, on pratique son metier civil, ä la salle
d'operations...

Avenir

Les bases du Service de

Croix-Rouge sont regies da

une ordonnance speciale. F°

partie du SCR les Suisse

qui se mettent ä la disposi

sse5

tion
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Service sanita

de 'armee pour traiter et soi-
Sner des malades et des bles-
ses, ainsi que pour d'autres
¦acnes relatives au service saniere.

Au sens de la Convention
de Geneve du 12 aoüt 1949,
e'les sont assimilees aux mein-
Pres du Service sanitaire de
1

armee et elles beneficient de
a protection de la Convention.

Toute Suissesse ägee de dix-
Püit ans au moins peut s'inscri-
re au SCR. Si son inscription
est retenue, la candidate doit
Participer au recrutement mene
Par l'Office du Service de Ia

^-roix-Rouge. Peuvent etre
admises: les femmes titulaires du

i'Plöme federal de medecin, de
entiste ou de pharmacien, les
lQlogistes et les etudiantes des

Professions medicales, les mem-
res de toutes les professions de

.0lns, les sages-femmes titu-
aiI"es d'un diplöme suisse re-
°inu, les femmes exercant des

Pr°fessions medico-techniques
y medico-therapeutiques et
autres professions apparen-

ees (assistantes en pharmacie,
'ssistantes medicales, assis-
antes dentaires, laborantines en
lQIogie). Les membres du SCR

Peuvent etre incorporees dans
~s institutions suivantes du
ervice sanitaire de l'armee:

ESM 2, poste sanitaire de

h secours;' ESM 3, bataillon mobile

fc
d'höpital;• ESM 4, bataillon d'höpital.

Elles travaillent dans les
disons de soins, les services de

reani

,,n> les services d'urgence,
I anesthesie, dans les labora-

¦res d'höpital, en radiologie
dans les pharmacies d'höpi-
• Les pharmaciennes ont la

IT
v

*•#*I «...

X
,1 ¦

^A
*

...ou au laboratoire.

possibilite d'etre affectees ä un
ESM 5 (bataillon de logistique
sanitaire). les laborantines be-

neficiant d'une formation
appropriee dans un laboratoire
ABC.

Au sein du SCR, les femmes
ont une fonction importante en

qualite d'instructeurs de
soldats d'höpital et de soldats
sanitaires dans les soins aux
malades et dans tous les domaines

paramedicaux.

Le SCR offre des possibilites
d'engagement interessantes, par
exemple dans le cadre du soutien

des services de sante publique

par du personnel medical

qualifie, lors d'interventions
subsidiaires et d'assistance de

l'armee, dans 1'instruction du
personnel pour des interventions de

maintien de la paix, des engagements

speciaux tels que
l'encadrement des refugies, des

interventions en faveur de la Croix-
imatton, les salles d'opera- Rouge suisse> des interventions

ä l'etranger dans le domaine des

services sanitaires, etc.

Les membres du SCR sont
astreintes aux services d'ins¬

truction et au service actif.
Pour des raisons importantes,
en particulier enfants ä charge
ou membres de la famille ne-
cessitant des soins, les membres

qui en ont fait la demande

par ecrit sont attribuees tempo-
rairement ä la reserve de
personnel du Service de la Croix-
Rouge. Elles sont liberees du
SCR ä la fin de l'annee oü elles
ont cinquante ans revolus.

II existe deux formations:
une instruction de base generale

(IBG) et une instruction de
base specifique ä la fonction
(IBF), d'une duree de trois
semaines chacune. Les membres
du SCR peuvent etre appelees
ä suivre les ecoles de cadres
suivantes: cours de cadres I
(CCI) de 8 semaines, cours de
cadres II (CCII) de 8 semaines
destines aux femmes medecins,
dentistes, pharmaciennes. Cours
de cadres I (CCI) de 4 semaines,

cours de cadres II (CCII)
de 5 semaines pour tous les
autres membres du SCR. Elles
doivent suivre un stage de
formation d'etat-major I et 111 si
elles assument une fonction ä

ce niveau. Les membres du
SCR n'assument aueune fonction

de commandement.

Le SCR est place sous la
direction de la chef du Service de
la Croix-Rouge de l'armee.
Etant donne que les professions
paramedicales et soignantes
sont encore aujourd'hui l'apa-
nage des femmes, le personnel
masculin qualifie continuera de
faire defaut. II sera donc impossible

de renoncer, ä l'avenir,
aux competences specialisees
des membres du Service de la
Croix-Rouse.

'MSN-,2,
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